
LE MOT DE LA PRÉSIDENTE D’HONNEUR 
 
Ah! l’automne, ma saison préférée!  
 
Suite à un été, tardif je vous l’accorde!, mais qui nous a tout de même permis de faire le plein de 
soleil et de vitamines, j’aborde toujours avec enthousiasme cette époque de l’année où tout 
recommence…  Les enfants reprennent le chemin de l’école… le climat nous suggère de cuisiner 
de bons petits plats réconfortants… les théâtres nous offrent leur nouvelle programmation… et les 
libraires nous accueillent, heureux de nous faire découvrir cette nouvelle récolte littéraire! 
 
Quelle perspective merveilleuse que ces soirées et ces fins de semaine, emmitouflé bien au chaud 
à la maison et lire pendant des heures notre auteur chéri ou ce nouvel écrivain dont on dit tant de 
bien.  Au milieu de nos horaires surchargés, de nos nouvelles résolutions déjà abandonnées!, une  
halte, un repos bien mérité nous regonfle d’énergie, rajoute cette étincelle à nos yeux, nous 
suggère de nouveaux horizons, et, c’est le Salon du livre de Montréal, fidèle à son habitude, qui 
nous permet de nous évader de notre quotidien, quelques heures ou plusieurs journées, pour 
ensuite mieux le retrouver et mieux l’apprécier! 
 
Je me sens évidemment extrêmement privilégiée de faire partie de cette formidable équipe du 
Salon du livre, madame Francine Bois en tête, qui nous concocte tout au long de l’année un menu 
littéraire exemplaire où chacun y trouve son intérêt. 
 
Le thème de ce 32e Salon du livre de Montréal me touche particulièrement : « Le livre, une affaire 
de famille ».  Ah! la famille!... qu’elle soit nucléaire, monoparentale ou reconstituée, elle assure le 
fondement même de notre personnalité.  On la critique, on la rejette, on l’accuse de tous nos maux, 
mais c’est elle qui nous forge, nous influence et nous construit. 
 
Je serai éternellement reconnaissante à mes parents de m’avoir élevée au milieu des livres.  Mon 
père était mon idole, c’était un puits sans fond de connaissances.  J’étais fascinée par sa culture et 
sa mémoire, son désir sans cesse renouvelé d’apprendre et de comprendre.  Ma mère a toujours 
eu ce grand avantage de dormir très peu, ce qui lui a permis de lire et de lire tout son soûl!  
Aujourd’hui à 88 ans, elle se passionne tout autant pour l’histoire ancienne et contemporaine que 
pour les écrivaines qui ont ouvert aux femmes de son époque la voie de la modernité.  
 
La littérature nous fait du bien, nous permet d’approfondir tous les sujets qui nous préoccupent et 
nous apporte aussi cette légèreté dont nous avons tant besoin.  Dès leur naissance, mes enfants 
ont été bercés par la musique des mots, puis, je leur ai lu des contes, des bandes dessinées, 
chaque jour c’était notre moment de calme, de rêve…  Petit à petit, ils ont appris des lettres, des 
mots, des phrases et tour à tour nous lisions une page…  La fierté dans leur regard d’avoir enfin 
réussi à lire…  Quand je vous dis…  Le livre, une affaire de famille!  
 
Le Salon du livre de Montréal, c’est la visite de 18 000 jeunes du primaire et du secondaire. Quand 
je me promène au milieu de ces étudiants, j’ose croire que la pérennité du livre est assurée…  Un 
professeur animé par la littérature, imaginatif et transcendant  peut faire toute la différence : il suffit 
d’un livre pour que la passion s’installe, que la curiosité s’intensifie, que l’ouverture sur le monde 
s’observe et que le goût de l’inconnu se développe…  
 
Le Salon du livre de Montréal, c’est pour vous la possibilité d’assister aux confidences d’écrivains, 
d’apposer votre signature au bas de pétitions au stand de l’essentiel « Livres comme l’air », qui  
souligne cette année ses 10 ans d’existence.  En 2009 on emprisonne encore tant d’individus qui 
luttent au péril de leur vie, pour la liberté d’expression.  On peut également donner la chance aux 
moins favorisés, grâce à « La lecture en cadeau » de recevoir un livre neuf qui changera peut -être 
le parcours d’un enfant…  
 



Le Salon du livre de Montréal nous permet de rencontrer tant d’auteurs de tous horizons, des 
illustrateurs, des éditeurs, des distributeurs.  Ils sont tous là pour discuter avec plaisir, pour 
répondre à nos questions, pour nous faire des suggestions.  C’est une grande fête pour tous les 
lecteurs, pour tous les amoureux de la littérature, pour toutes les générations.  Grâce à la lecture 
tout nous semble accessible : notre compréhension de l’univers, de l’humanité, de l’individu…  Les 
livres nous font vibrer, nous étonnent, nous font réagir et nous rendent meilleurs! 
 
Plus on a de mots, mieux on peut s’exprimer! 
Plus on est renseigné, plus on est sensible aux autres! 
 
Je vous donne rendez-vous et vous accueillerai avec tant de fierté à ce 32e Salon du livre de 
Montréal. 
 
 
 
Mireille Deyglun 
 


